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Fatima : un appel urgent à la sainteté pour notre époque 
Rassemblement Jeunes Pentecôte 2017- La Sainteté 

 

« Soyez saints, car moi, le Seigneur votre Dieu Je suis SAINT ! » (Lv 19,2). Nous l’avons vu, être saint, c’est 

donc être conformés à Dieu qui seul est saint. Mais comment faire ? Il nous faut imiter Jésus, notre 

modèle, lui qui nous as dit « Moi je suis LE  CHEMIN, la vérité, la vie » (Jn 14,6). Bon. Est-ce possible ? 

Oui, nous venons de le dire. Et pourtant, le chemin peut ne pas nous paraître si facile…  

Il est bon alors, en cette année où nous fêtons le centenaire des apparitions de Fatima, d’écouter à 

nouveau le message que Notre-Dame nous y donne de la part de son Fils : « Dieu veut établir dans le 

monde la dévotion à mon Cœur Immaculé. A qui embrassera cette dévotion, je promets le Salut ; ces 

âmes seront chéries de Dieu, comme des fleurs placées par moi pour orner son trône. » (2
e
 apparition – 13 

juin 1917).  

Pourquoi cette dévotion au Cœur Immaculé de Marie ? Quel est son but ? Saint Louis-Marie Grignon 

de Montfort (1716) l’avait déjà bien compris lorsqu’il disait, dans son Traité de la vraie dévotion à la 

Sainte Vierge « Quand Marie a jeté ses racines dans une âme, elle y produit des merveilles de grâce 

qu'elle peut seule produire parce qu'elle est, seule, la Vierge féconde qui n'a jamais eu, ni n'aura jamais 

sa semblable en pureté et en fécondité. Marie a produit, avec le Saint-Esprit la plus grande chose qui ait 

été et sera jamais, qui est un Dieu-Homme, et elle produira conséquemment les plus grandes choses qui 

seront dans les derniers temps. La formation et l'éducation des grands saints lui sont réservées car il n'y 

a que cette Vierge singulière et miraculeuse qui peut produire, en union avec le Saint-Esprit, les choses 

singulières et extraordinaires. » (Vraie dévotion n°35). 

Vous l’avez donc compris, si nous voulons devenir de grands saints, il est bon de passer par Marie. 

C’est par elle que Dieu veut triompher du Mal dans le monde : Il nous l’annonce dès la Genèse : elle est 

la Femme qui écrase la tête du serpent (Gn 3,15). C’est par le triomphe de son Cœur Immaculé que viendra 

le renouveau de l’Eglise et du monde, qui sont actuellement si secoués par la tempête ; Marie l’a dit à 

Lucie : « Mon Cœur Immaculé sera ton refuge et le chemin qui te conduira jusqu'à Dieu. » (13 juin 1917 

toujours). 

Mais comment faire en pratique ? Comment « hâter le triomphe du Cœur Immaculé de Marie » (selon 

la formule utilisée par Benoît XVI en 2010 !) ? Comment lui permettre d’agir pour faire de nous de grands 

saints ? Par la consécration à son Cœur Immaculé, la prière quotidienne du chapelet et le développement 

de la dévotion des premiers samedis du mois. 

La consécration à Marie d’abord. Se consacrer à Marie, c’est recourir à elle pour acquérir une union 

plus intime avec Notre-Seigneur, pour qu’elle nous forme spirituellement à l’image de son Fils. Se 

consacrer à Marie, c’est imiter Jésus « qui Lui était soumis »… Se consacrer à Marie, c’est recourir sans 
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cesse à son intercession : qui mieux que la Vierge Marie, notre Mère et notre Reine, pourrait présenter 

nos offrandes à Jésus, son Fils et son Roi ?  

A Fatima, Notre-Dame a demandé en particulier la consécration de la Russie à son Cœur Immaculé. L’un 

des fruits de cette consécration a été la chute du communisme dans ce pays, sans effusion de sang, ce qui 

est tout bonnement miraculeux. Cela nous montre la puissance, l’efficacité d’une telle consécration ! 

Jacinthe, avant de mourir, a redit à Lucie (cf. 3
e
 mémoire de Lucie) : « Dis à tout le monde que Dieu nous 

accorde ses grâces par le moyen du Cœur Immaculé de Marie ; que c’est à Elle qu’il faut les demander ; 

que le Cœur de Jésus veut qu’on vénère avec Lui le Cœur Immaculé de Marie ; qu’on demande la paix au 

Cœur Immaculé de Marie, car c’est à elle que Dieu l’a confiée. Si je pouvais mettre dans le cœur de tout le monde le feu 

que j’ai là dans ma poitrine, et qui me brûle et me fait tant aimer le Cœur de Jésus et le Cœur de Marie ! » 

Pour se consacrer à Marie, plusieurs formules peuvent être utilisées.  

Une des plus connues est l’acte de consécration de Saint Louis-Marie Grignon de Montfort : « Je vous 

choisis aujourd’hui, Ô Marie, en présence de toute la Cour céleste, pour ma Mère et ma Reine. Je vous 

livre et consacre, en toute soumission et amour, mon corps et mon âme, mes biens intérieurs et extérieurs, 

et la valeur même de mes bonnes actions passées, présentes et futures, vous laissant un plein et entier 

droit de disposer de moi, et de tout ce qui m’appartient sans exception, selon votre bon plaisir, et la plus 

grande gloire de Dieu dans le temps et l’éternité. Amen. ».  

Ici nous utilisons la prière de consécration : « Ô Notre-Dame, nous nous confions en vous, en votre 

obédience bénie, et en votre garde très spéciale. Aujourd’hui et chaque jour, nous vous confions nos âmes 

et nos corps, nous vous confions tout notre espoir et toute notre consolation, toutes nos angoisses et nos 

misères, notre vie et la fin de notre vie, pour que par votre très sainte intercession et par vos mérites, 

toutes nos actions soient dirigées et disposées selon votre volonté et celle de votre Fils. Amen. ».  

Par cet acte de consécration, nous redisons à Marie, à la suite des grands saints dont Saint Louis-Marie et 

Saint  Jean-Paul II « Totus tuus » = « Je suis tout à toi ! ». 

La prière du chapelet ensuite. Prière quotidienne du chapelet ! C’est l’un des grands messages de Marie 

à Fatima, qui s’y est présentée comme « Notre-Dame du Rosaire ». À chacune de ses 6 apparitions, elle a 

demandé que l’on prie le chapelet tous les jours, en particulier pour obtenir la paix. Ainsi le 13 juillet 

1917 : « il faut réciter le chapelet tous les jours en l’honneur de la Sainte Vierge pour obtenir la fin de la 

guerre par son intercession car il n’y a qu’elle qui puisse vous venir en aide ! ».  

Si nous voulons relever la France, il ne faut plus attendre : aux armes ! Sortez vos chapelets ! Si vous 

vous préparez à fonder une famille, protégez-la, confiez-la à Marie en  prenant l’habitude dès maintenant 

de réciter le chapelet en union avec votre fiancé(e), puis en famille ! Nous savons combien la prière des 

enfants en particulier peut être efficace : voyez Marie à l’Île Bouchard ! Si vous pensez à la vocation 

sacerdotale ou consacrée, protégez votre « oui », confiez-le à Marie par la prière quotidienne du 

chapelet. Si vous réfléchissez encore à votre avenir, confiez-le à Marie pour être, comme elle, pleinement 

ouverts et disponibles à la volonté de Dieu ! C’est par elle que toutes nos actions, quel que soit notre état 

de vie, pourront porter le plus de fruits !  



Famille Missionnaire de Notre-Dame – http://fmnd.org  3 

C’est vrai, il n’est pas forcément facile de trouver une place dans nos emplois du temps pour cela au 

départ, mais rien ne vous empêche de le « fractionner » sur la journée (une dizaine le matin, 2 après le 

déjeuner, 2 le soir, - comme à la colonie ! - c’est une bonne posologie !), ou de vous connecter sur KTO 

ou sur la WebTV Domini pour le réciter en même temps qu’à Lourdes (15h00) ou qu’à Saint Pierre 

(18h00 ou en différé quand vous le voulez) : comptez entre 20 minutes et ½ heure. 

Vous vous dites peut-être que, ce message, Marie l’a délivré à Fatima : c’est donc surtout valable pour les 

Portugais ! Et bien non, elle nous redit la même chose à Lourdes, à Pontmain : « Mais, priez mes 

enfants ! »… quand on voit toutes les grandes choses que la Vierge Marie nous obtient par l’offrande de 

nos simples chapelets, il faut y aller ! C’est le premier pas vers la sainteté !  

Et enfin, le développement de la dévotion des premiers samedis du mois. Cette pratique existe peut-être 

déjà dans vos paroisses ; sinon, il ne faut pas hésiter à demander qu’elle soit mise en place ! C’est, avec la 

consécration à son Cœur et la prière du chapelet, la 3
ème

 grande demande de Marie à Fatima. Le but 

premier est de consoler le Cœur Immaculé de Marie et de lui faire réparation pour tous les outrages ou 

blasphèmes dont il est l’objet de la part des chrétiens.  

« Quel rapport avec notre sainteté ? » me direz-vous… « A TOUS CEUX QUI, pendant cinq mois 

consécutifs, le premier samedi se confesseront, recevront la sainte Communion, réciteront le chapelet et 

me tiendront compagnie pendant quinze minutes en méditant sur les quinze mystères du Rosaire, en esprit 

de réparation, JE PROMETS de les assister à l'heure de la mort avec toutes les grâces nécessaires pour 

le salut de leur âme. » a dit Notre-Dame à Lucie, le 10 décembre 1925. Or quel est le but de la sainteté ? 

La gloire de Dieu et le Salut des âmes ! 

Mais, précise Jésus, en faisant référence à une autre pratique, celles des 15 samedis en l’honneur des 15 mystères du 

Rosaire, « Beaucoup d’âmes commencent, mais peu vont jusqu’au bout et celles qui persévèrent, le 

font pour recevoir les grâces qui y sont promises. Les âmes qui font les 5 premiers samedis avec ferveur 

et dans le but de faire réparation au Cœur de ta Mère du Ciel, me plaisent davantage que celles qui en 

font 15, tièdes et indifférentes ». Le désir du Salut et la réparation au Cœur de Marie s’opposeraient-

ils ? Non : en voulant consoler le Cœur de la Vierge Marie, nous nous attachons plus solidement à 

elle… qui nous attache plus solidement à Jésus ; il devient alors plus facile de Le suivre Lui, le Chemin, 

et ainsi de devenir de grands saints et d’entraîner beaucoup d’âmes à notre suite ! 

On ne peut pas parler de Fatima sans parler du fameux « secret » qui lui est attaché. Et justement, ce 

secret est en lien avec la sainteté ! Je ne développerai pas ici le contenu de ce secret que vous devez déjà 

connaître (sinon vous le demanderez à un frère ou une sœur !), mais je me contenterai de citer la 

conclusion du commentaire théologique de la 3
e
 partie de ce secret, rédigé par le Cardinal Ratzinger à la 

demande du Pape Jean-Paul II en 2000 : « Ceux qui attendaient des révélations apocalyptiques excitantes 

sur la fin du monde et sur le cours futur de l'histoire seront déçus. Fatima n'offre pas de telles 

satisfactions à notre curiosité, comme du reste en général la foi chrétienne ne veut pas et ne peut pas être 

une pâture pour notre curiosité. Ce qui reste, nous l'avons vu dès le début de notre réflexion sur le texte 

du ‘secret’ : l'exhortation à la prière comme chemin pour le « salut des âmes » et, dans le même sens, 

l'appel à la pénitence et à la conversion. ». Car le message de Fatima n’est rien d’autre qu’un rappel de 

l’Evangile : « Convertissez-vous et croyez à l’Evangile ! » (Mc 1,15), mais avec cette note proprement 

mariale qui nous invite à passer par le Cœur Immaculé de Marie pour plus de chance de succès. 
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La canonisation de François et Jacinthe de Fatima ce 13 mai nous montre combien ce chemin est sûr. Il 

est exigeant aussi, comme tout ce qui en vaut la peine ! Jacinthe et François (et Sr. Lucie !) sont 

maintenant nos modèles. Ils ont été très généreux pour offrir des sacrifices pour le Salut des âmes : le 

chemin de sainteté proposé par la Sainte Vierge à Fatima est un appel à participer à l’œuvre de la 

rédemption : dès la 1
ère

 apparition (13 mai 1917) elle demande : « Voulez-vous vous offrir à Dieu 

pour supporter toutes les souffrances qu’Il voudra vous envoyer, en acte de réparation pour les péchés 

par lesquels Il est offensé, et de supplication pour la conversion des pécheurs ? » Lucie répond pour les 

3 : « Nous le voulons ». 

Terminons en rappelant le titre qui nous a été proposé : « Fatima : un appel urgent à la sainteté pour notre 

époque. ». Un appel à la sainteté, nous venons de le voir. Urgent : j’espère que nous réussirons à vous en 

convaincre ! Mais peut-on réellement dire qu’il s’agit d’un appel pour notre époque ? Après tout, cela 

fait maintenant 100 ans que cet appel a été lancé ! 

 

Il faut tout d’abord souligner que, Mère et formatrice des grands saints, Marie l’a été dès les premiers 

temps de l’Eglise : depuis la Pentecôte où, au Cénacle, elle préparait les apôtres à recevoir le Saint-Esprit, 

en passant par un Saint Bernard ou un Saint François de Sale, et jusqu’à aujourd’hui. Ensuite, c’est ce 

même appel à la conversion, à la pénitence, et à la prière par son intercession qui retentit à travers bon 

nombre de ses apparitions : Marie ne cesse de nous avertir sur l’actualité de ce message.  

 

Et enfin, pour signifier encore davantage l’actualité du message de Fatima, elle a suscité, à travers Don 

Gobbi ( 2011), son Mouvement Sacerdotal Marial qui est né précisément à Fatima et qui a comme but 

principal d'apprendre à vivre la consécration au Cœur Immaculé de Marie. Par des locutions 

intérieures, Marie a confié de nombreux messages à Don Gobbi, qui prolongent le message de Fatima. 

L’un d’eux, du 8 juin 1991, est comme l’écho de l’appel que la Vierge Marie avait déjà confié à Mélanie à 

la Salette : c’est par cet appel, que la Vierge Marie vous lance aujourd’hui, que je conclue : 

 

 « J’adresse un pressant appel à la terre : j’appelle les vrais disciples du Dieu vivant et régnant dans les 

cieux ; j’appelle les vrais imitateurs du Christ fait homme, le seul et vrai Sauveur des hommes ; j’appelle 

mes enfants, mes vrais dévots, ceux qui se sont donnés à moi pour que je les conduise à mon divin Fils, 

ceux que je porte pour ainsi dire dans mes bras, ceux qui ont vécu de mon esprit ; enfin j’appelle les 

Apôtres des derniers temps, les fidèles disciples de Jésus-Christ qui ont vécu dans un mépris du monde et 

d’eux-mêmes, dans la pauvreté et dans l’humilité, dans le mépris et dans le silence, dans l’oraison et dans 

la mortification, dans la chasteté et dans l’union avec Dieu, dans la souffrance et inconnus du monde. Il 

est temps qu’ils sortent et viennent éclairer la terre. Allez, et montrez-vous comme mes enfants chéris ; je 

suis avec vous et en vous, pourvu que votre foi soit la lumière qui vous éclaire dans ces jours de malheur. 

Que votre zèle vous rende comme des affamés pour la gloire et l’honneur de Jésus-Christ. Combattez, 

enfants de lumière, vous, petit nombre qui y voyez ; car voici le temps des temps, la fin des fins ! » 

  


